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« Détruisez ce sanctuaire, 
Et en trois jours je le relèverai »  

 

 
 
 

Évangile selon St Jean (Jn 2,13-22) 
 

Comme la Pâque juive était proche, Jésus monta à Jérusalem. Dans le Temple, il trouva 
installés les marchands de bœufs, de brebis et de colombes, et les changeurs.  
Il fit un fouet avec des cordes, et les chassa tous du Temple, ainsi que les brebis et les 
bœufs ; il jeta par terre la monnaie des changeurs, renversa leurs comptoirs, et dit aux 
marchands de colombes :  

« Enlevez cela d’ici. Cessez de faire de la maison de mon Père une maison de 
commerce. » 

Ses disciples se rappelèrent qu’il est écrit : L’amour de ta maison fera mon tourment.   
Des Juifs l’interpellèrent : « Quel signe peux-tu nous donner pour agir ainsi ? »  
Jésus leur répondit :  

« Détruisez ce sanctuaire, et en trois jours je le relèverai. »  
Les Juifs lui répliquèrent : « Il a fallu quarante-six ans pour bâtir ce sanctuaire, et toi, en 
trois jours tu le relèverais ! »  
Mais lui parlait du sanctuaire de son corps. 
Aussi, quand il se réveilla d’entre les morts, ses disciples se rappelèrent qu’il avait dit 
cela ; ils crurent à l’Écriture et à la parole que Jésus avait dite. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 



 
 
 
 
 
 
 

PRIERE  D’UNE  PETITE  CRUCHE 
 
 

Seigneur, excusez-moi si je vous dérange ! 

Il m’est venu tout à l’heure à l’idée que vous aviez peut-être besoin 

d’un saint… Alors je suis venu pour la place. Je ferai très bien 

l’affaire. 

Quoi qu’on en dise, le monde est rempli de gens parfaits. Il y en a 

qui vous offrent beaucoup de sacrifices et, pour que vous ne vous 

trompiez pas en les comptant, ils les marquent avec une petite croix 

sur un carnet. Moi, je n’aime pas faire des sacrifices. Ça m’ennuie 

énormément. Ce que je vous ai donné, Seigneur, vous savez bien que 

vous l’avez pris sans permission. Tout ce que j’ai pu faire, c’est de ne 

pas rouspéter.  

Il y a aussi des gens qui se corrigent d’un défaut par semaine. Ils 

sont forcément parfaits au bout d’un trimestre. Moi, je n’ai pas 

assez confiance en vous pour faire ça. Qui sait si je vivrai encore au 

bout de la première semaine ? Vous êtes si imprévisible, si impulsif 

mon Dieu ! Alors, j’aime autant garder mes défauts… en m’en servant 

le moins possible. 

Les gens parfaits ont tant de qualités qu’il n’y a plus de place en leur 

âme pour autre chose. Ils n’arriveront jamais à être des saints. 

D’ailleurs, ils n’en ont pas envie… de peur de manquer à leur humilité.  

 

Mais, Seigneur, un saint c’est un vase vide que vous remplissez de 

votre grâce, qui déborde de votre Amour, de votre Sainte Trinité. 

 

Or, Seigneur, je suis un vase vide… avec un peu de boue au fond.  Ce 

n’est pas propre, je le sais bien… 

Si vous ne voulez pas de moi non plus, Seigneur, je n’insisterai pas. 

Réfléchissez pourtant à ma proposition, elle est sérieuse. Quand 

vous irez dans votre cellier, rappelez-vous que vous avez quelque 

part sur la terre une petite cruche à votre disposition. 

      

 

  Nous pardonnera-t-on un peu d’humour ?  

  Cette prière, trouvée au hasard d’une visite d’église, 

  nous invite à la sainteté. 
 

 
 
 


